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I.ETTrPEF ENCYÇLIQU E DE N. T. S. P. LÉON XIII.

PAPE VAR LA PB')V[DEWOO DIVINE..

Aux Evéques de, France.

La très noble nation française, par de nom brena-
ses et grandes oeuvres accomplies, soit dans la pair,
soit dans la guerre, a rendu, entre toutes, à l'Egrli8e
catholique d'émin*eiits services, dont le souvenir y*-
connaissant ne périra point, et dont la gloire ne se
flétrira pas. D)evenue chrétienùe de boiine heure, 'à la
suite de Isou roi Cie vis elle reçut, comme un glorieux
témnoignag. et en. même temps comme une récom-
pense de sa foi et de sa p4*été, le titre de fille ainée, de
1'Ecrlie.

Depuis cette époque, vos ancêtres, Vénérables
Frères, se mcontrèrent souvent les auxiliaires de la
divine Providence elle-même pour les grandes et
salutai-res entreprises. Es firent particulièrement écla-
ter leur mérite en prenant la défense, dans-le monde
,entier, de la religtion catholique, en propageant la foi
chrétienne parmi les nations barbares, exi délivrant -et
en protégeant les Lieux-Saints de IW Palestine, de telle
sorte que l'on à pu dire proverbialement avec raison:
Gesta Dei per ifrancos. Il en résulta que, se dévouant
avec fidélité au service de la religion catholique, ils
méritèrent de partager d'une certaine façon les grloi-
res de l'Eglise et 'fondèrent de nombreuses inatitn-
tions publiques et privées, ou se manifeste la vertu
puissante de la religion; de la bienfaisance, de la
miagnanimité.

Les Pontifes romains, Nos prédécesseurs, eurent
touýjours en très haute estime ces mérites de vos
aiemx. et, pour témoigner combien ils leur étaient agré-
abies, ils voulurent plus d'une fois décerner des élo-
ges à la nation française. Ceux que Innocent III et


